
Quels impacts peut-
on attendre de la 
stratégie du Bénin 
pour développer 
l’enseignement 
technique et 
la formation 
professionnelle ?

	 Principales conclusions

	� Il n’y a pas de données probantes attestant que la 
substitution de l’enseignement technique à 
l’enseignement général présente un avantage 
global en termes d’emploi pour les élèves, et il peut 
y avoir un désavantage.
	� En général, la construction de nouvelles écoles et 
la formation des enseignants améliorent les 
résultats scolaires. 
	� Les programmes de formation technique et 
professionnelle pour les jeunes déscolarisés, ont 
en moyenne de faibles effets positifs sur l’emploi. 
Toutefois, ces gains peuvent ne concerner que des 
groupes spécifiques, tels que les femmes ou les 
élèves peu performants, et il peut y avoir des effets 
négatifs non attendus chez les hommes.
	� Il est essentiel de veiller à l’adéquation entre les 
matières techniques enseignées dans les écoles et 
les besoins du marché du travail.
	� Il est prouvé, dans les pays à revenu élevé, que 
l’enseignement professionnel présente des 
avantages sur le marché du travail à court terme, 
tandis que l’enseignement général est plus 
performant à long terme.

	 Principales recommandations

	� Examiner qui devrait être ciblé pour les inscriptions 
- les gains peuvent être plus élevés si les jeunes 
déscolarisés sont ciblés plutôt que les élèves de 
l’enseignement général.
	�Développer une stratégie pour atténuer la déception 
potentielle des diplômés de l’enseignement 
technique qui ne trouvent pas d’emploi.
	� S’assurer que les filières professionnelles 
correspondent aux besoins du marché du travail.

	 Le gouvernement du Bénin a lancé une 
ambitieuse stratégie multidimensionnelle 
pour développer l’enseignement 
technique et la formation professionnelle. 
Cette stratégie intitulée la Stratégie 
Nationale de l’Enseignement Technique 
et de la Formation Professionnelle (ETFP 
2019-2025) s’inscrit dans le Plan National 
de Développement (PND 2018-2025) du 
Bénin. Elle est conçue en vue de 
résoudre la problématique du taux de 
chômage élevé chez les jeunes béninois 
instruits et la nécessité de développer 
des secteurs économiques clés.

	 Cette stratégie unique ayant été conçue 
spécifiquement pour le cas du Bénin, il 
n’est pas possible de déterminer quels 
seront ses résultats. Néanmoins, elle 
s’inscrit dans la même dynamique que 
d’autres gouvernements du monde entier 
qui ont élargi l’accès à l’enseignement 
professionnel et technique. Cette note 
résume les points clés d’une recherche 
rigoureuse menée sur les résultats de 
programmes similaires.

Note de réponse rapide
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	 La stratégie nationale du Bénin pour l’Enseignement Technique et la 
Formation Professionnelle (ETFP) a été finalisée en 2019, ciblant une période 
de mise en œuvre allant jusqu’en 2025. Elle a ensuite fait l’objet d’un décret 
présidentiel pris en 2020, suivi de la création en mars 2021 de l’Agence pour 
le Développement de l’Enseignement Technique. Les composantes de la 
stratégie qui sont déjà en cours de mise en œuvre comprennent la 
construction de 90 lycées techniques et la formation de leurs enseignants. La 
stratégie vise une augmentation du nombre d’élèves du secondaire dans les 
écoles techniques de 27 970 en 2018 à 199 229 en 2025. 

	 La stratégie du Bénin comprend plusieurs composantes, dont 1) un 
changement de politique encourageant les élèves à opter pour 
l’enseignement professionnel plutôt que pour l’enseignement général ; 2) la 
construction de nouvelles écoles, et 3) la formation des enseignants. Les 
données montrent que dans le domaine de la recherche, ces composantes 
ont été abordées séparément, en partie parce que dans d’autres contextes, 
elles ont été mises en œuvre séparément.

	 En prenant du recul, dans le domaine de l’enseignement professionnel, les 
chercheurs ont identifié un écart particulièrement important entre ce que les 
décideurs politiques internationaux croient “savoir être vrai” et les résultats 
réellement étayés par des recherches solides, selon une revue globale de 
l’année 2012 de McGrath et Lugg. Ces auteurs ont écrit : “nous sommes 
confrontés à un problème fondamental pour les politiques fondées sur des 
données probantes : Les interventions en matière d’enseignement 
professionnel seront financées parce qu’il existe une volonté politique, mais il 
n’y a pas de base factuelle sur laquelle s’appuyer.” Depuis lors, de nouvelles 
recherches ont apporté de nouveaux résultats, mais de nombreuses limites 
subsistent dans les recherches disponibles.

	 Les données probantes disponibles sont les suivantes :

	�Une poignée d’études qui mesurent les effets de la substitution de 
l’enseignement professionnel à l’enseignement général. Il s’agit notamment 
de deux études récentes sur la Chine, d’une étude des Philippines, d’une 
étude de la Turquie et d’une étude à long terme basée sur une réforme de 
1973 en Roumanie. 
	�Un plus grand nombre d’études mesurent les effets des programmes de 
formation technique et professionnelle qui sont mis en œuvre en dehors des 
établissements scolaires ordinaires et ciblent les jeunes chômeurs et 
défavorisés dans les pays à revenu faible ou intermédiaire.
	� Plusieurs études mesurent les effets de la construction de nouvelles écoles et 
de la formation des enseignants dans les pays à faibles et moyens revenus, 
principalement dans les cas où les nouvelles écoles et les nouveaux 
enseignants enseignent des programmes d’enseignement général.
	� Plusieurs études, provenant pour la plupart de pays à revenu élevé, mesurent 
le rendement à long terme de l’enseignement professionnel par rapport à 
l’enseignement général.

Contexte 

Détails des études disponibles
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	 L’école technique ne présente aucun avantage par rapport à l’enseignement 
général

	 Les études n’ont toujours pas mis en évidence un avantage en termes d’emploi pour les diplômés des 
écoles techniques par rapport aux diplômés de l’enseignement général. Des études menées en Indonésie, 
aux Philippines, en Roumanie et en Turquie n’ont révélé aucune différence en termes d’emploi entre les 
diplômés de l’enseignement technique et ceux de l’enseignement général. Les résultats de la Chine sont 
quant à eux mitigés. Une étude réalisée en 2020 a révélé que les élèves peu performants s’en sortaient 
mieux sur le marché du travail s’ils fréquentaient un lycée professionnel plutôt qu’un lycée académique. 
Cependant, une étude rigoureuse réalisée en 2015 en Chine a révélé des effets négatifs de l’école 
professionnelle par rapport à l’école secondaire académique. Ces auteurs ont écrit : 

	 Non seulement le lycée professionnel n’enseigne pas de nouvelles compétences générales, 
mais il fait perdre aux élèves les compétences générales acquises dans le passé. Dans 
l’ensemble, nos résultats indiquent que la promotion de l’enseignement professionnel comme 
substitut à l’enseignement académique peut en fait être préjudiciable à la constitution du capital 
humain dans les pays en développement. (Rozelle 2015 p. 37)

	 Une étude des taux transnationaux de rendement de l’éducation à long terme n’a pas non plus révélé de 
différence entre le rendement de l’enseignement général et celui de l’enseignement professionnel. L’une des 
limites de ce type de recherche est qu’il ne permet pas de contrôler l’auto-sélection de différents types de 
personnes dans différents types d’écoles.

 	 En général, la construction d’écoles et la formation pédagogique structurée 
des enseignants améliorent les résultats d’éducation

	 L’amélioration des infrastructures physiques des écoles tend à augmenter les taux d’inscription, de 
rétention et de fréquentation des élèves. À long terme, la construction de nouvelles infrastructures permet 
également d’améliorer les résultats des élèves aux tests. Ces données probantes proviennent de huit 
études portant sur des interventions au Burkina Faso, au Niger et ailleurs.

	 La formation des enseignants à des programmes de pédagogie structurée comprenant de nouveaux 
matériels pédagogiques a entraîné des changements positifs dans les résultats des élèves, selon une 
revue systématique rassemblant les résultats de 21 études sur ce type d’interventions, la plupart en 
Afrique subsaharienne.

	 Les programmes de formation technique et professionnelle destinés aux 
jeunes en dehors de l’école produisent en moyenne de faibles gains d’emploi, 
mais peuvent n’avoir aucun effet ou des effets négatifs pour certains

	 Les programmes de formation technique et professionnelle en dehors de la scolarité normale ont, en 
moyen, permis d’améliorer légèrement les résultats des apprenants en matière d’emploi. Cette conclusion 
est tirée d’une revue systématique regroupant des études sur des programmes de types et de durées 
variés, provenant de 29 interventions dans des pays à revenu élevé et de 38 interventions dans des pays à 
revenu faible ou intermédiaire. Les gains et les taux d’emploi des jeunes bénéficiaires ont augmenté après 
la mise en place de programmes de formation professionnelle dans les pays à revenus variés, bien que les 
effets aient été moindres dans les contextes à revenu élevé. Les revenus, en particulier, ont augmenté de 
manière substantielle dans les pays à revenu faible ou intermédiaire par rapport aux pays à revenu élevé.

	 Deux autres revues d’études sur les programmes de formation professionnelle ciblant les chômeurs dans 
les pays en développement ont abouti à des résultats similaires, à savoir de faibles effets positifs ou aucun 
effet. L’un des auteurs écrit : “On ne devrait pas s’attendre à ce que la formation professionnelle ait un 
rendement très différent de celui de la scolarisation elle-même.” (McKenzie 2017 p.7)

	 Plusieurs études ont identifié des effets plus importants pour les femmes que pour les hommes. Deux 
études récentes menées en Amérique latine suggèrent que seules les participantes bénéficient de ces 
programmes, sans effets positifs pour les hommes. L’une de ces études montre en fait un effet négatif  pour 
les hommes à court terme - ils n’ont pas acquis de nouvelles compétences, mais le programme a 
augmenté leurs attentes quant à ce qu’ils devraient recevoir sur le marché du travail. Lorsque ces gains ne 
se sont pas matérialisés, les hommes bénéficiaires ont été encore plus déçus que ceux qui n’avaient 
jamais été formés.

Conclusions
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	 Il est essentiel d’assurer l’adéquation entre les programmes 
professionnels et les offres d’emploi existantes

	 En Namibie, un programme d’enseignement professionnel s’est traduit par des taux d’emploi plus 
faibles parmi ceux qui ont terminé le programme. L’analyse de ce résultat a mis en avant 
l’inadéquation entre les compétences dans lesquelles les jeunes ont été formés et les ouvertures 
existantes sur le marché du travail. Ces problématiques sont dues à l’absence d’une relation active 
entre les programmes de formation professionnelle et les employeurs.

	 De manière générale, les programmes de formation professionnelle et technique – y compris ceux mis 
en place en dehors du système éducatif  – ont tendance à être plus efficace quand ils comportent un 
stage et une participation active de l’employeur (Betcherman et al. 2004).

	 Une information détaillée et des prévisions sur le marché du travail nécessitent le type de données 
générées par les systèmes avancés d’information sur le marché du travail. Selon une typologie 
développée par l’USAID, les systèmes d’information sur le marché du travail “avancés” fournissent des 
informations utiles non seulement aux décideurs et aux chercheurs, mais aussi aux demandeurs 
d’emploi et aux employeurs. Au sein de ces systèmes, les employeurs et les acteurs du secteur privé, 
fournissent volontairement les données à des observatoires du marché du travail parce qu’ils 
bénéficient des services et informations proposés par ces observatoires. Cependant, le rapport de 
l’USAID classe la plupart des systèmes d’information sur le marché du travail en Afrique comme 
“basiques”, dans la mesure où ils ne génèrent que des statistiques macroéconomiques d’une utilité 
limitée pour les employeurs et les demandeurs d’emploi.

	 L’enseignement professionnel peut avoir plus d’avantages à court terme, 
tandis que l’enseignement général peut avoir des avantages à long terme

	 Une étude utilisant les données de 18 pays, principalement en Europe, a révélé que les salaires des 
diplômés de l’enseignement professionnel peuvent être légèrement plus élevés à court terme après 
l’obtention de leur diplôme, mais que les diplômés de l’enseignement général peuvent avoir des 
salaires plus élevés à long terme. Ce résultat correspond à la théorie selon laquelle l’enseignement 
général permet aux travailleurs de mieux actualiser leurs compétences pour s’adapter à l’évolution du 
marché du travail. L’une des limites de ce type de recherche est qu’il ne permet pas de contrôler 
l’auto-sélection de différents types de personnes dans différents types d’écoles.

	 Dans les pays à revenus faibles et/ou intermédiaires, la plupart des 
élèves sont dans l’Enseignement Général. 

	 Selon les données de la Banque Mondiale en 2018, la part des élèves du Secondaire en 
Enseignement Professionnel était de 5.5% dans les pays à faibles revenus, 6% dans les pays à 
revenus intermédiaires inferieurs, et 15.2% dans les pays à revenus intermédiaires supérieurs.

	 Les effets de l’élargissement de l’offre d’enseignement professionnel dépendront des personnes qui le 
fréquentent et de la question de savoir s’il remplace un autre type d’enseignement, un temps d’inactivité 
ou un emploi peu qualifié. Il est recommandé d’envisager d’orienter les offres d’enseignement 
professionnel élargies vers les jeunes qui, n’auraient pas fréquenter l’école en l’absence de 
l’enseignement professionnel, plutôt que vers ceux qui seraient dans des écoles d’enseignement 
général au cas échéant. 

	 Il faut prévoir que les diplômés des nouvelles écoles professionnelles auront des attentes plus élevées 
en ce qui concerne le marché du travail. Si ces attentes ne sont pas satisfaites, cela peut entraîner des 
taux d’emploi plus faibles à court terme et une moindre estime de soi à long terme. Envisagez d’élaborer 
une stratégie pour identifier les personnes potentiellement déçues et atténuer ces effets négatifs.

	 La réussite des diplômés des écoles professionnelles sur le marché du travail dépendra en grande 
partie de l’existence de postes ouverts dans les domaines dans lesquels ils ont été formés. S’assurer 
que les filières professionnelles correspondent aux besoins existants sur le marché du travail et 
envisagez d’investir dans l’amélioration des systèmes d’information sur le marché du travail afin de 
générer et de publier des données fiables sur les besoins du marché du travail.

Recommandations
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	 Le service d’assistance de WACIE, une initiative menée par le programme WACIE de 
3ie en collaboration avec IDinsight, fournit une synthèse rapide et une traduction des 
données probantes pour aider les décideurs en Afrique de l’Ouest à comprendre 
quelles données probantes existent pour des questions spécifiques de politiques. Le 
service d’assistance peut également mettre en relation les décideurs intéressés avec 
des ressources supplémentaires pour répondre à des besoins additionnels. Il est 
composé du Secrétariat du WACIE à Cotonou et du bureau régional d’IDinsight à Dakar, 
avec l’implication du personnel technique de 3ie et de IDinsight au sens large et 
d’autres experts en cas de nécessité. 

	 Pour soumettre une question politique ou pour obtenir des informations supplémentaires, 
veuillez contacter wacie@3ieimpact.org.

Qu’est-ce que le service d’assistance de WACIE?

	 Le programme de renforcement des capacités et d’évaluation d’impact en Afrique de 
l’Ouest (WACIE), un partenariat entre 3ie et le gouvernement du Bénin, a été lancé pour 
aider à renforcer les capacités d’évaluation dans les huit pays membres de l’Union 
Economique et Monétaire Ouest-Africaine (UEMOA): Bénin, Burkina Faso, Côte d’Ivoire, 
Guinée-Bissau, Mali, Niger, Sénégal et Togo. Les objectifs du programme comprennent 
le renforcement des capacités en évaluation dans les pays ciblés, la mise à la disposition 
des décideurs des données probantes pertinentes et la promotion de l’utilisation de 
données probantes de haute qualité par les parties prenantes concernées.

Qu’est-ce que WACIE?


